
LE SAMEI

L'am ettrux (l la graicec. -'' Ps atil. voici
trente sous. i s-moui nt;iai ît,-iccuit e <qu' Estelle Pense (le

l'cs.l.-U oî U/ îcîiit i , trente bouii, si vous vo it-
lez q1ue je ne volts dise Pas ce qî*etll' penge dle Vous.

Le capitaine (l'un grand navire dit au pilote
marseillais qui le r'entre au port:

-Surtout, faitici bien attention.
-< >11 ! avec moi, il n'y a pas (le danger
-tl y a beaucoup (le rochers par ici, les

connaissez-vous bien ?
- Si *Je les connais, les rocheIrs ? un vieux

pilote comme moi
Au mêime instant, on entend un effroyabîle

craquenment, le navire venait (lit toucheîr
-Tenez, la preuve, en voilà un!

C'était dans une ville (lu Midi. Un p<auvre
(iable, mais taillé comme un hercule, se présente
chez uit directeur d'athlètes, pour se faire
acepter dans la troupe.

-Avez-vous déàlutté ? lui demande le di-
recteur.

-î , gteps
-oit
-Partout!
-Avec qui?
-Avec l'adversité

t'. iie'îiic ulieC. le boqce'-ivous lie
nme lotiliez pas5 vi ngtni ille dlllaisq iii, niét-iate-
aicenît, j' launce cette i couche.

EnItre Mcarseillais
- IIi0'urez vous, mon bon, ilue ''ai une bne

qîu'elle est d'unce (Istractioîî sans pareille.
Pour vous en donner une, idée, ze l'envoie (we

matin porter une lettre à la poste. Arrivée
(levant le bureau, qu'est ce q1uelle fait \. liu lien
de mettre ina lettre dans le trou elle la pose sur
le trottoir et se zette dans la, boite.

-TIé.. mlon bon, .a lie m'étonne pas4, ca;r,
niai, Z'ai vu plus fort que ça

Dimanche dernier, z'envoie une (le mes Lottes
à ressenieler, en faisant dire que z'dtais presé.
Le savetier, (lui était eîi train (le dézeunêr, v'eut

se déepêcher tellement, qu'il coud son b>ifteck.
aprèi mna chaussure et qu'il mange tna sein 'î1le

Un préfet ayant écrit à un nmaire de prendre
SOIS précautions, en Prévision (lu choléra, qui

comîeniità séývir dlans le département, le
niaiî'î', fort enmbarrassé d'instructions (lui lui
s,'ntllait ut si vagues ; apu ès de longues imédita-
tionis, il écrivit au préfet que si-s précautions
étaient prises et qu'il attendait, lui et les siens,
le fléau dle pied ferme.

On s'informa)f des inesures prises par le digne
nmaire, afin cIe juger dle leur ellicacité, et l'oun
appmrit qu'il avait fait creuser dans le cimetière
assez de fosses pour y loger au besoin tous se's
administrés.

Dîiner de noces.
U uc î'une mariée paraît pensive. Alors son

Mari
-Je parie, chère, (lue vous pensez dè<Jà au.

divorce !
lle nmiveiient

01h pas enicore

A lat suite d'une messe dle mariage
-Y avait il del, jolies toilettes ? demande-t on

a('roslîînet.
-Aorables: des robes clair-es <'une richesse

i1louissante.
-La miariée était en Mlnc?
-Naturelleinent.
-Et le mari, comment était-il
-E"n foncé!

X ... , quoiq~ue aveugle, s'occulte activeilnt de
sesalrs et èpluelie ae âpreté les eoîîîltîs de1

ssfournisseuilrs.
'Uic de ces derniers s'écriait hier

-Peut-on être si aveu-le ect sireaan

,rizim]'iÊ inv îi.É"ci r> C.),) 'it,

Le cacci'c'-Iaicit'îecetmccii ami.
Les voici.

)( 'C.('t)N AS AUi VOh,

et i. *ii-»] 1
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' que<i i's rape le pi-îc ii î'îî'

Ici (ii iinquis ,laics Pitilhri' et iioiis lit 'ccii I.- jouri,
ilts riii' )< pltotn cciii' (lii it(!ia (Ir clîaclîcî,

avec l'iio'îcet Vierge, U'. lliccu.

Je t'jimplore lit lei t, comnme ici hits je t:aine.
( ari t ccsnqtuis t a laie mi cclest e cjcir

i ,tr le !;ILng de' toit lils fuii toit divin) lcajctJîîcc,
l't tii pleutras asseŽz pour i igier à< <im tourî .

le vilà ieiiiiteiitiii, 1>1;.s (lit Dieuî do luièreiî<,
L e geilcre liii ictaji c'<,iilc' Cli'. ficth' înc'îîci'î':
Titi spieci re esi, dle i.cvoiis, 1 ciiiicc ,'si detcti

Touict s'incelineu à totn itîcil). t.Icil :tciî a a'. flau Vn,
'lout t.e duide à \Ltril !. pîcit que 1 tlle fi'iiic.

;hccLit 1 ii\ de la l e û lcilr' es doleurliis.

11 .il -, I l..i*i i.. i,

Pit- à muie miort ceîtanice, et je vcicIse''i i

IV V

Chcunîo deux (à pari). - Atteiuls, imon vieux,
juisqu'à ce qlue tui aies omuvert mon paquet.

Le bcaiqcieî' oucî'îact la lcîiu' t'etbien L. i&ccjl.-''iiueieîe 'ciire
ce q.uie je pensai: remplie (le biran <le scie. ''ieî lmai'ii~u a l iaîîes:i

L' ý,l liarch i.-le. -- Ton lie rre deq toillierres! Le
Voleur ! Il ll),Zt tilt site de tirait (le 4t.-it. !


